
Initiez-vous aux gestes 
de premiers secours !
À la Foire de Châlons-en-Champagne 2017

Les actions de prévention 
de CMMA Assurance
...Et tous les jours, rendez-vous au stand CMMA Assurance 

pour tout savoir sur les gestes qui sauvent. Hall 2 - Stand 255

www.cmma.fr
Dans le cadre du partenariat 
CMMA Assurance / Sdis 51 / Udsp 51

Caisse mutuelle marnaise d’assurance
siège social : 3 cours d’Ormesson CS 70216 - 51010 Châlons-en-Champagne cedex - 03 26 69 50 50
agences : Châlons-en-Champagne, Château-Thierry, Épernay, Reims, Rethel, Sézanne, Vitry-le-François 
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En solo ou en couple, en famille ou entre amis, pour
le business ou à la retraite, chacun vit sa vie à la Foire.

De nuit ou en journée, à chacun son rythme. Page IV

TTOOUUTT LLEE MMOONNDDEE
YY TTRROOUUVVEE SSOONN CCOOMMPPTTEE

Fo
ire

 d
e

Ch
âl

on
s

CAHIER 
SPÉCIAL

MUSIQUE : Une soirée avec Bob Sinclar Pages VI et VII ÉCONOMIE : L’appli qui déniche les bonnes affaires PageXI 
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Christophe Maé a
donné son

concert hier. Il a
interprété ses
tubes les plus

connus devant
des milliers de

spectateurs ravis. 

Maé fait
fondre Châlons

MUSIQUE

Les musiciens de Maé, indispensables au rythme et à l’ambiance du spectacle. Ils sont batteurs, guitaristes, danseurs...

Tous les regards sont braqués sur la scène. Les portables et les appareils photos aussi... Histoire
d’immortaliser ce concert tant attendu.

Christophe Maé prend une petite pause entre deux chansons. Après tout, un concert demande beaucoup d’énergie... 

Le public était bien sûr massé devant la scène.
Mais d’autres spectateurs étaient installés
beaucoup plus loin, jusque sur l’herbe, à la
limite de la Foire. De toute façon, ils pouvaient
profiter des écrans géants !

À
chaque jour sa star à la Foire

de Châlons. Hier, c’est Chris-
tophe Maé qui a enflammé le

public pour un nouveau concert de
Foire en scène.
Après son arrivée, triomphale,
place à la première chanson, L’at-
trape-rêves. Maé chante et danse.
Le public adore. Batteur, guitariste
et danseurs, à ses côtés, font eux
aussi sensation. « Messieurs dames,
bonsoir ! Dansons, Châlons ! Comme
c’est bon de vous entendre ! » Entre
deux chansons, Christophe Maé
interpelle régulièrement ses fans.
Il raconte son parcours. Vient
40 ans, demain. Maé n’oublie pas
son public : il lui demande de
mettre les mains en l’air, l’invite à
danser sur une jambe vers la
droite, puis vers la gauche. Plus
tard, on a droit à Il est où le bon-
heur. Le public semble l’avoir trou-
vé : en un peu plus d’une heure et
demie de concert, les spectateurs
se sont régalés !

KÉVIN MONFILS

On a Christophe Maé au micro, à l’harmonica et à la guitare. Cet artiste sait tout faire.



Il a notamment parlé de l’histoire de ses chansons et de son parcours de musicien.
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Le batteur, en pleine forme, donnait le rythme.

Christophe Maé a bien vu l’affiche de ce garçon : « il a un panneau plus grand que lui », a plaisanté le chanteur. Christophe Maé a pris l’affiche avec lui
sur scène pour la montrer au public. Et il aurait même répondu à la demande de ce jeune sepctateur !

Les spectateurs détournent un instant le regard de la scène pour se faire volontiers prendre en photo. Avec le sourire et le V de la victoire !

Alors, rêve réalisé ? Espérons pour elle que
Christophe Maé a été sensible à sa de-
mande ! En tout cas, cette jeune fille a l’air
aussi captivée que charmée par ce qu’elle voit
sur la scène !

RETROUVEZ NOS INFOS, LES
PHOTOS, LES VIDÉOS, ET PLUS...

sur le web
LUNION.FR/LARDENNAIS.FR
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1
EN FAMILLE 
Elles viennent plutôt le week-
end. La ferme aux animaux reste
leur star. Avec elle, les tracteurs et

les chars de l’armée. C’est le top trois
des activités que l’on pratique en fa-
mille. Les plus nombreuses n’ar-
rivent jamais bien tard. Au contraire.
Beaucoup d’entre elles veulent évi-
ter la foule. L’arrivée se fait à
10 h 30 pour déjeuner juste avant
midi et aller sur la grande roue pen-
dant que tout le monde se restaure.
« Se promener dans les allées avec trois
bambins en bas âge (voire plus) reste
du sport », précise Elisabeth, la ma-
mie entourée de ses trois têtes
blondes. Surtout quand la foule s’ac-
cumule au Capitole et que les en-
fants ont leur glace à la main…
Après avoir assisté à la messe de
11 heures, Caroline et ses cinq en-
fants déambulent dans les allées. Ils
ont déjeuné trois plats de paëlla
pour eux six avant de déguster une
glace et monter dans la moisson-
neuse-batteuse. 

ENTRE MUTUELLE ET PONEYS
Autre activité incontournable la
barbe à papa que le stand de Daddy
distribue gratuitement. Encore faut-
il passer à la bonne heure. « Récupé-
rer un ballon pour les enfants en arri-
vant, c’est aussi cela notre Foire », sou-
rient Thierry et Isabelle, de Châlons,
qui ont rapporté leur pique-nique
pour éviter de trop grandes dé-
penses. L’initiation aux poneys est
tout autant appréciée. « Nous
sommes venus faire un tour de ca-
lèche. On trouve cela sympa. » Karine
et Mickaël, Rémois, se sont rendus
sur la Foire avec leurs deux plus
grands. « Nous sommes aussi là pour
regarder les mutuelles. » Bonheur a

été vite trouvé sur le stand d’Harmo-
nie Mutuelle.

2
EN COUPLE 
Pas de stands coquins, hélas
confient Nathalie et Stéphane,
de Jonchery-sur-Vesle mais la

Foire se vit tout de même en couple
autrement. C’est tout d’abord une
petite coupe sur l’un des stands
champagne. « Nous on aime découvrir
des nouveaux. » Pour Stéphane et Co-
rinne, venus sans leurs enfants, ce
sera deux coupes dégustées tran-
quillement au pied de la bouteille.
« C’est un moment pour respirer. » Ma-
rianne et Gérard regardent les bains
bouillonnants et espèrent en instal-
ler un chez eux prochainement. Ils
ont aussi glané des destinations de
vacances sur les stands des villes et
de tourisme.
Florence et son mari rénovent leur
maison de Beaumont-sur-Vesle. « On
fait du repérage et on décidera proba-
blement le week-end prochain. » Isa-
belle et Thierry viennent aussi pour
s’offrir un petit restaurant en tête-à-
tête, déguster les produits du terroir,
regarder les voitures et les bijoux. Le
concert, ils y assistent pour la plu-
part.

3
ENTRE AMIS OU EN SOLO 
Antoine et Ludovic, de Châlons-
en-Champagne, l’affirment
haut et fort : la Foire pour eux

c’est le week-end, vendredi ou sa-
medi soir. La journée, bof bof. « Sou-
vent on se donne rendez-vous au cha-
let vers 19 heures. Si on doit attendre,
on va se boire un verre à la brasserie
d’Orgemont. » Après avoir dîné et as-
sisté au concert, les jeunes se re-
joignent au VIP, the place where you
must to be ! Les stands les inté-
ressent peu quand ils sont entre

potes. Hier Alexis et Quentin flâ-
naient néanmoins dans les allées
pour repérer les dernières machines
agricoles. « Nous sommes du métier. »
Ils ont d’ores et déjà rendez-vous au
VIP avec leurs amis et comptent bien
faire la fête mais ce sera pour le
week-end prochain. Les personnes
seules ne le restent jamais très long-
temps. « On rencontre toujours quel-
qu’un que l’on connaît ou une per-
sonne qui veut bien partager un verre
avec toi. » Thierry, de Saint-Memmie,
n’a pas mis une heure pour rencon-
trer un vieux copain avec qui il a par-
tagé sa coupe.

4
DERRIÈRE LE COMPTOIR 
Au Palais de la bière, la journée
débute sur les chapeaux de
roue dès 8 h 30. « On accueille

les exposants », détaille Princesse, sur
la Foire depuis dix ans. Elle a une
équipe qui tourne. Chacun a le temps
de prendre un repas. « C’est obliga-
toire sinon on ne tient pas. » Cepen-
dant un repas, pas deux. Très vite ar-
rive l’heure de l’apéro. Le Palais de la
bière est l’un des derniers établisse-
ments à fermer ses portes. « Nous
restons pour que les serveurs puissent

familiale Expo 2000 Wuithier « Il
faut garder la pêche et une hygiène de
vie pour pouvoir accueillir les clients,
faire des affaires. » Même discours
chez les patrons d’Optic 2000. « À
9 heures nous sommes présents. On
prend très peu de temps pour manger.
On termine vers 20 heures. Même si on
aimerait bien, on ne sort pas. Il faut
être en forme. » Si la Foire les fatigue,
ils oublient vite cet aspect « tant
l’ambiance est ici chaleureuse ». 

ANNE-SOPHIE COURSIER

se détendre avant de repartir chez
eux. » La journée s’achève à minuit.

5
LES PLUS ÂGÉS 
Ils sont souvent en couple. Ou
bien c’est la fille qui accom-
pagne sa maman. Si certains se

plaignent des difficultés d’accès,
causées par une sécurisation renfor-
cée du site, les seniors évitent les
week-ends et apprécient la journée
qui leur est consacrée (jeudi). Fran-
çoise et Robert, 72 et 74 ans, as-
sistent souvent aux conférences. Ils
viennent aussi le dimanche pour flâ-
ner. « Et boire une coupe de cham-
pagne, déguster des huitres et une pe-
tite glace pour terminer. » Le concert
très peu pour eux. « Rester debout,
non merci. »

6
EN AFFAIRES 

Quand on est au business on
arrive tôt et on se couche le
plus tôt possible. On ne fait pas

la fête, en tout cas pas tout de suite…
Il faut garder la forme pour faire des
affaires ! Certains pros vont même
jusqu’à apporter leur repas préparé
la veille. C’est ainsi que fonctionne le
directeur commercial de l’entreprise

Il y en a pour
tous les goûts

Françoise et Robert, 72 et 74 ans, n‘assistent pas aux concerts mais dégustent les huîtres et le champagne avant la petite glace.

RENCONTRES

En solo, en couple ou en famille, 
la journée n’est pas la même pour tous.

LE BUDGET MOYEN :
65 EUROS
Que ce soit en famille ou en couple,
le budget moyen dépensé sur la Foire
est de 65 euros. En couple, le déjeu-
ner revient vite à 45 euros pour deux.
Sans compter le café, la coupe ou
encore la glace.
En famille, on va réduire le déjeuner
mais entre la glace, le tour de grande-
roue ou encore le tour de poneys,
l’addition grimpe vite. Les jeunes font
plus attention s’ils viennent la jour-
née. N’empêche, c’est le budget qu’ils
consacrent en moyenne pour s’éclater
sur la Foire.



36, avenue Winston-Churchill - CHÂLONS-EN-CHAMPAGNE - 03 26 21 64 00
L’abus d’alcool est dangereux pour la santé, à consommer avec modération

Retrouvez-nous sur la foire de Châlons • Air libre Parvis 8 • Hall 4 P 402
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La date à ne pas
oublier

Une broderie personnalisée sur un
vêtement de travail, la particularité
de Vet Agri a retenu l’attention d’un

amoureux. « Pour faire un cadeau à sa
copine, il nous a demandé de broder la
date anniversaire de leur rencontre,
mais… ce n’était pas la bonne. » Aïe,
aïe, aïe. Un agriculteur qui se plante
et le voilà dans l’embarras. « Il est
revenu et nous avons arrangé ça. »
Avec le bon mois désormais sur le
cœur de sa belle.
Du lard
ou du cochon ?
La scène se déroule hier face au
restaurant « Au feu de bois ». Jouis-
sive. Un couple d’une bonne cinquan-
taine d’années se baladant dans
l’allée repère le restaurant. Début

d’un dialogue unique : « Regarde, ça
te tente pas un petit porc grillé », lance
le mari. La réponse de madame :
« C’est du cochon », rétorque-t-elle,
visiblement fière de sa précision.
Comment dire… On lui explique à
cette dame ?
Le compteur ne
tourne plus rond
Sur le site Internet de la Foire, un
compteur indique le temps qu’il reste
avant la prochaine édition. Sauf que
depuis quelque temps, il débloque
un peu. Même beaucoup. Il indique
qu’il faudra patienter 91 830 jours.
Ce qui fait mine de rien plus de

250 ans. Pas sûr que Bruno Forget, le
commissaire général, ait la patience
d’attendre aussi longtemps.
Dans la peau… d’un
politique
Si, pour notre pari (lire page VIII),
nous nous sommes glissés dans la
peau d’une star, certains ont choisi le
costume de l’homme politique. Ainsi,
un notable châlonnais souligne-t-il,
un brin moqueur, que Bruno Bourg-
Broc « fait bien croire qu’il est pré-
sident de l’Agglo ! ».
Franche rigolade
Cette bande de copains est venue

directement à la Foire après une nuit
à l’Alegra, hier matin. De la bière à la
lecture du journal tout en attendant
les croissants, ils ont disséminé leur
bonne humeur dans les allées auprès
de ceux qui arrivaient pour travailler. 

EN BREF

L’animation est à couper le souffle. Sur le stand de
L’union, casque sur les yeux, les visiteurs sont invi-
tés à avancer sur une planche posée au sol. 
Simple ? En apparence seulement, car dans le
casque, l’image les propulse en haut d’un gratte-
ciel, chaque pas les rapproche du vide. Certains res-
tent figés, d’autres en redemandent : l’animation
fait partie de celles dont on parle le plus sur la
Foire. Une expérience que d’autres institutions ont
décidé de faire vivre au public, à l’instar du Grand
Reims, qui propose des visites virtuelles à 360 de-
grés des sites emblématiques du territoire. Un
voyage de quelques minutes qui placent le visiteur
dans la « peau » d’un drone, et qui permet de dé-
couvrir le territoire sous un angle inédit. 

LE VERTIGE SUR LE STAND DE L’UNION
Pour L’union, les choses se sont faites il y a
quelques mois. Lors d’un salon à Reims, Vincent
Alexandre, le directeur de la coordination des par-
tenariats du groupe Rossel La Voix découvre les
avancées technologiques en matière d’animations
virtuelles. Il décide de tenter le pari pour la Foire.
« Se dire qu’on va avoir le vertige sur le stand de
L’union à la Foire de Châlons, les gens n’y croient
pas », sourit-il. 
Chacun vit les choses à sa façon, mais l’engouement
est intact. « Ceux qui le font en parlent, et ceux qui
n’arrivent pas à le faire en parlent autant. C’est super
bluffant! » De quoi multiplier les sensations mais
surtout vivre une expérience inédite.« C’est comme
expérimenter la lecture de nos journaux sur le numé-
rique, compare Vincent Alexandre. Tant qu’on ne l’a
pas fait, on ne peux pas s’en rendre compte. » 

GÉRALDINE BAEHR

La réalité virtuelle fait un carton bien réel
L'HISTOIRE DU JOUR

Accessible à tous les âges, les animations de réalité augmentée sont bluffantes. Remi Wafflart

14 000
C’est le nombre d’entrées payantes,
enregistrées vendredi, pour le pre-
mier jour de la Foire. De quoi don-
ner le sourire aux organisateurs,
d’autant que s’ajoutent les entrées
sur invitations et celles des expo-
sants. De bon augure pour la suite.

Maximim Charpentier, président
de la chambre d’agriculture de la
Marne

LA PHRASE

“L’agriculture est plu-
rielle. On ne peut pas
la cloisonner. C’est
ainsi que l’on sauvera
la profession.”

SANTÉ
Les bienfaits
du lait d’ânesse
Pour sa deuxième participation à la
Foire, la société Mosell’Âne propose
ses produits cosmétiques et ses
savons fabriqués à base de lait
d’ânesse. Un produit aux nombreux
bienfaits et aux vertus variées :

tenseur, réparateur, hautement hydratant. Après avoir remporté le
Coup de cœur 2016 au Prix de l’artisanat de la Foire, les gérants font
face à un joli succès dans les allées de l’immense tente accueillant
les artistes et artisans. De bon augure pour la suite. Du 14 novembre
au 28 décembre, Mosell’Âne sera présent au marché de Noël de
Reims.

L’ACTUALITÉ EN FLASH
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L
es basses font vibrer le sol tandis
que des confettis argentés
tombent du plafond sur les
quelque trois mille danseurs

surexcités. Les filles roulent des
hanches dans des robes échancrées
ou des mini-shorts ajustés, les
hommes lèvent des bras moulés
dans des chemises trempées de
sueur. Une transe collective, qui sent
la sueur et la vodka, exacerbée par
des danseuses en porte-jarretelles,
créatures de rêve qui secouent d’in-
terminables chevelures sur des po-
diums. Il est quatre heures, la nuit ne
fait que commencer entre les murs
du Pacha, la plus ancienne boîte de
nuit d’Ibiza.

Celui qui exalte les corps et les es-
prits, c’est Bob Sinclar, le Frenchy de-
venu le roi de la nuit… une appella-
tion qu’il n’apprécie guère. « Je ne suis
pas le roi de la nuit, je suis un artiste
qui travaille la nuit, ça n’est pas pa-
reil », précise-t-il à la terrasse de son
hôtel, une poignée d’heures avant de
passer derrière les platines. 

SA DROGUE, C’EST LA MUSIQUE
Le presque quinquagénaire (48 ans)
est arrivé sur l’île des Baléares dans
la matinée, après avoir joué à Rome
la nuit passée. Boîte de nuit, hôtel,
taxi, avion, nouvel hôtel, nouvelle
boîte de nuit, nouveau taxi… « Je fais
environ 100 dates par an, je passe le
tiers de mon temps à voyager, avec la
fatigue et tout ce que ça incombe. »
Alors pas question pour lui de vivre

les soirées de la même façon qu’une
partie de son public autour d’une
bouteille ou de remontants pas très
légaux. Il a bâti son image de gendre
idéal là-dessus : Christophe Le Friant,
de son vrai nom, tourne au Perrier et
à l’amour de sa famille.

...................................................................

“Un DJ manipule
le dancefloor, ses disques,
c’est quelque chose
de très organique”

« Je n’ai jamais fumé, bu d’alcool, je ne
me suis jamais drogué. Je suis adepte
d’une vie saine, tu ne peux pas tenir si-
non, d’ailleurs j’adore me coucher tôt,
c’est une sensation de fou ! » Lorsqu’il
ne remplit pas les clubs des quatre
coins du monde, le musicien se réfu-
gie près des siens, à Los Angeles. « Là,
je me lève à sept heures, je fais du
sport, je mange des sushis, je fais de la
musique… et je me consacre à 100 % à
mes enfants. Il faut avoir un chez-soi,
des bases solides, sinon tu peux péter
les plombs. »

BURLESQUE ET DÉJANTÉ
À Ibiza, sa famille est d’un genre dif-
férent. Bob Sinclar est entouré par
une équipe de professionnels de la
nuit, de son indispensable assistante
Galina aux danseurs et danseuses qui
l’accompagnent pour son show Paris
By Night. Il est 21 heures, la petite di-
zaine de performers attend devant
l’hôtel la navette qui mènera tout le
monde au Mambo Café pour la pre-
mière prestation de la soirée. Et ils
voleraient presque la vedette au DJ.

Transsexuels ou travestis, féminité
poussée à l’extrême, caches tétons à
paillettes, cascade de boucles
blondes, faux cils outranciers… Lola,
Solange, Sean et les autres semblent
sortis d’un cabaret burlesque : « Être

entouré d’eux, c’est fascinant et en-
ivrant, ils ont une énergie fabuleuse »,
sourit Bob Sinclar. Dans le minibus
qui traverse l’île, filles et garçons ou
garçons et filles s’apostrophent, se
hurlent de tendres « putaaaa » et
miment des baisers à leurs followers
sur Snapchat. Leur arrivée au bar en
bord de mer est un spectacle avant le
spectacle et la température grimpe
de plusieurs degrés lorsqu’ils com-
mencent à danser. Affable et concen-
tré, Bob Sinclar distribue quelques
bises et poignées de main avant de
prendre place dans la cabine du DJ. À
l’extérieur, des centaines de per-
sonnes se massent contre les bar-
rières pour l’entendre jouer tandis
que des centaines d’autres ont enva-

hi la plage pour observer « le plus
beau coucher de soleil de l’île ».
Pendant près de deux heures, le
Français va s’appliquer à faire danser
le public : « J’aime les tenir comme
sous hypnose, les faire attendre suffi-
samment et là relancer pour qu’ils ar-
rivent à cette émotion de bonheur où
ils lèvent les bras et crient. » 

INDISPENSABLE BANDANA ROUGE
Tenir une foule de beautiful people
beaux et bronzés en haleine, un exer-
cice dont il ne s’est toujours pas las-
sé : « C’est une sensation extraordi-
naire. » Après avoir débordé d’une
demi-heure sur le temps initiale-
ment prévu, Bob Sinclar passe le re-
lais à Erik Hagleton. Pour lui, c’est

Ce soir, Bob Sinclar se produit à Châlons lors de Foire en Scène, une grande première pour la ville comme pour l’événement. Photos : Pacha

Une soirée
avec le roi
de la nuit
IBIZA Avant son concert de ce soir
à la Foire, le DJ Bob Sinclar 
nous fait partager son quotidien.

ON A TESTÉ POUR VOUS

“JE VAIS VOUS MONTRER CE QUE JE FAIS LÀ !”
Pour le DJ international, venir jouer à la Foire de Châlons est un « challenge plus
difficile » que de remplir le Pacha. Une foire agricole à la partie concert plutôt
familiale, une scène en plein air, un horaire presque matinal... « C'est une façon
très différente de jouer, il faut créer une vraie dynamique, qui doit toucher
immédiatement les gens. » Bob Sinclar va peaufiner son set en amont, sélection-
ner les morceaux les plus dansants, ceux qui sont facilement reconnaissables,
ceux qui font remuer les hanches, « car si les gens ne dansent pas sur un de
mes titres, je me remets en question ! ». Et à la question qui brûle les lèvres, à
savoir « mais qu'est-ce que tu viens faire là ? », le musicien répond du tac au tac :
« Je vais vous montrer ce que je fais là, je viens pour ça ! »

....................................................

“Si les gens
ne dansent pas 

sur un de mes titres, 
je me remets 

en question !”
Bob Sinclar



l’heure de dîner. Entre deux selfies,
l’artiste reprend des forces, règle des
détails techniques et discute des mé-
rites comparés des films comiques
français. Ne lui dites pas que vous
n’avez pas vu Le Père Noël est une or-
dure, il en serait presque malade.

STRASS ET CONFETTIS 
La pause est de courte durée : il est
temps de remonter dans le minibus
pour rejoindre l’hôtel. Dans moins de
trois heures, le DJ joue au Pacha, dont
il est la tête d’affiche, et va grappiller
quelques heures de sommeil avant.
Il est presque quatre heures, les rues
d’Ibiza sont pleines de fêtards un peu
titubants qui passent d’un club à
l’autre. Bob Sinclar, en tee-shirt noir,
béret noir et bandana rouge – l’indis-
pensable accessoire qui symbolise
son show –, se présente à l’entrée du

Pacha. Au terme d’un labyrinthique
parcours dans la boîte, il débouche
dans la cabine du DJ, une estrade qui
surplombe le parterre de danseurs,
chauffés à blanc par les artistes pré-
cédents. La tête sur son téléphone,
l’homme est serein : « C’est un stress
galvanisant, je connais mon sujet par
cœur, je connais la structure de chacun
de mes titres, leur énergie… J’aime
jouer dans les clubs, je peux y créer un
climat, une énergie. » Elle ne se fait
guère attendre. « Chris » salue la
foule et les notes de Bohemian Raph-
sody retentissent. La salle reprend en
chœur les paroles de Queen qui se
perdent dans une explosion de
confettis et de décibels. Il est quatre
heures, Ibiza n’a pas sommeil. 
MARION BERTEMES
Bob Sinclar sera en concert à Foire en Scène
aujourd’hui à 19 h 30. À partir de 3,5 €.

LUNDI
4 SEPTEMBRE 2017 VIIFOIRE DE CHÂLONS-EN-CHAMPAGNE

Bob Sinclar a réinventé la prestation du DJ : lumières, danseuses, spectacle de cabaret... Mambo Café

LA BIOGRAPHIE
● Bob Sinclar s’appelle en réalité
Christophe Le Friant. Âgé de 48 ans, il
est né à Bois-Colombe dans les Hauts-
de-Seine.
● « Chris the French kiss » com-
mence sa carrière en DJ en 1986 et
fonde le label Yellow Productions avec
DJ Yellow en 1990. Ses premières
amours sont la soul, le hip-hop et l’acid
jazz.
● En 1998, naissance de Bob Sinclar,
un concept d’album unique réunissant
différents DJ anonymes, qui deviendra
son nom de scène. L’un de ces titres,
Gym Tonic, signé par le désormais Daft
Punk Thomas Bangalter cartonne.
● Après « III » en 2003, il sort « Wes-
ten Dream » en 2006. Et le rêve com-
mence : « Love Génération » est un
tube mondial, tout comme World, Hold
on et Rock This Party. Suivront Rock The
Boat, Heart of Glass, Feel The Vibe,
Stand up...
● Aujourd’hui, le « petit garçon qui
fait de la musique dans sa chambre » a
vendu plusieurs millions d’albums et
acquis une renommée internationale.
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Notre gamme complète sur : www.mabaignoireendouche.com
242, avenue Jean Jaurès - 51100 REIMS - contact@mabaignoireendouche.com  03 26 24 84 64
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9 H 30 Les petits papiers ont parlé,
j’ai moins de 5 heures pour organiser
l’événement de la journée : mon arri-
vée sur la Foire en tant que star.

11 H 05 Après avoir abandonné l’idée
d’être Nikita Belluci (trop peu de poi-
trine) puis Avril Lavigne (trop peu
crédible), je décide de devenir une
obscure starlette de la télé. Mes né-
gociations matinales ont porté leurs
fruits : non seulement des complices
bien aimables joueront les médias en
furie mais en plus le service d’ordre
de la Foire et son patron m’ont donné
le feu vert pour jouer les divas. « On
va te faire un petit quelque chose », as-
sure Élite Sécurité.

13 H 10 Devant mon placard, rempli
de jeans troués et de tee-shirts Moji-

to Party, c’est la déprime. Mais com-
ment ça s’habille, une star ? Den-
telles et froufrous mais surtout cha-
peau et lunettes de soleil qui
mangent le visage. Devant mon mi-
roir, c’est la panique. Appliquer du
mascara sans se ficher la brosse dans
l’œil et du rouge à lèvres sans débor-
der, c’est aussi un défi à relever.

14 H 15 Le « petit quelque chose »
d’Élite Sécurité est en réalité une
équipe de cinq personnes, parmi les-
quels Laurent. Jeune et large
d’épaule, mon garde du corps per-
sonnel me dépasse de plusieurs
têtes. « Tu ne me tiens pas le bras mais
tu restes collée contre moi, ok ? » Oui,
Monsieur.

14 H 29 « On va t’ouvrir le passage
pour aller jusqu’à la scène, t’es prête ? »
Fred, le responsable sécurité, chu-
chote dans son talkie-walkie et c’est
parti. Le cœur qui tambourine dans
la poitrine, un air que j’espère hau-
tain sur le visage, je me jette dans la
cohue, avec mon staff temporaire.

14 H 31 Je suis Moïse devant la Mer

Dans la peau d’une star
LE PARI

« - Mais c’est qui ? - Une chose est sûre, c’est pas Rihanna ! » Remi Wafflart

SANTÉ
Apprendre à sauver des vies, ça vous dit ?
Ôter sa montre, se mettre à genoux, entrecroiser ses doigts avant
d’appuyer sa paume au milieu de la cage thoracique, 30 fois d’affilée…
Ça vous dit quelque chose ? Ce sont les gestes du massage cardiaque,
qui va de pair avec l’usage d’un défibrillateur automatisé externe
(DAE), que les sapeurs-pompiers apprenaient hier aux visiteurs.« Il est
toujours nécessaire de rappeler les consignes, les numéros d’urgence,
explique Sébastien Georgiades, responsable départemental du secou-
risme. C’est important de savoir utiliser un DAE, un outil qui sauve la
vie des gens dans 90 % des cas. » Les soldats du feu reviendront di-
manche pour une nouvelle série de démonstrations. Et, en bonus, les
apprentis repartiront avec leur kit de défibrillation.

En Images

CULTURE
Les Algériens fidèles au poste
Grande habituée de la Foire de Châlons, la délégation algérienne n’a
pas fait faux bond à cette 71e édition. Les producteurs sont même
venus avec des nouveautés comme le vin bio et une nouvelle
marque d’huile d’olive. Les traditionnelles dattes sont également de
la partie. Immanquable.

SÉCURITÉ
La Marine recrute
Autre grand classique de l’événement, la présence de la Marine
nationale donne des idées aux jeunes en quête d’avenir profession-
nel. Il faut dire que le corps de l’armée recrute largement pour les
prochaines années. Parmi les postes à pourvoir, il y a de la place
chez les matelots de la flotte, officier de la Marine et autres. À noter
que des préparations militaires sont disponibles au centre du Lieute-
nant Roland Morillot à Châlons-en-Champagne et au centre Amiral
Aube à Troyes.

EN BREF
● Chaque jour, un journaliste de
L’union aura un défi à relever, tiré au
sort parmi une sélection.
● Hier, l’objectif était de se faire
passer pour une star sur la Foire. 

rouge. La foule s’ouvre devant mes
pas – rendus instables par les ta-
lons –, les visiteurs se retournent sur
mon passage, les flashs des appareils
photos clignotent, les caméras se
collent à mon visage. Sur toutes les
lèvres, une question : « C’est qui ? »
Une collègue complice répand l’idée
que je suis Enjy, star d’une téléréa-
lité. « Ah mais oui !, s’exclame une
dame, oh bah elle a l’air un peu re-
vêche… »

14 H 36 La scène se profile. Malgré
mes sourires et mes saluts, les fans
de Christophe Maé massés derrière
les barrières ne réagissent pas et me
laissent gagner le backstage sans
même réclamer un autographe. C’est
pas facile tous les jours, d’être une
célébrité. MARION BERTEMES
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C
’est comme le jeu des chaises mu-
sicales avec des verres. » Jérémy
Burbure, responsable commer-

cial chez Nicolas Feuillatte, préfère
en sourire. Tous les ans, c’est la
même rengaine du côté de la bou-
teille de champagne géante de la
Foire de Châlons : les flûtes ont ten-
dance à disparaître. « Une année, on
est arrivé avec 3000 flûtes et on n’en
avait plus que 400 en fin de Foire. » Les
clients ont en effet la fâcheuse habi-
tude d’emporter chez eux ces jolis
verres, ou à les déposer sur d’autres
stands au gré de leur pérégrination.

Alors, pour remédier à cela, Nicolas
Feuillatte pense avoir trouvé la solu-
tion miracle : faire payer une
consigne d’un euro pour chaque flûte
de champagne. Cela se fait chez eux
depuis trois ans et les disparitions se
font nettement moins nombreuses.
Mais il y a une conséquence inatten-
due : « Aujourd’hui, on voit des gens
ramasser les flûtes qui traînent et les
rapporter pour demander les
consignes », raconte Jérémy Burbure.
Et avec l’argent récolté, ils pourront
se payer un coup de champagne ?
Néanmoins, la consigne ne semble
pas être la solution universelle et le
vol de verres reste un casse-tête
ailleurs, comme chez Ruffin et fils.
« Rien que sur le premier jour de la
Foire, 80 flûtes sont parties », regrette
Cloé Picard, une employée de cette
marque de champagne. Sur un stock
de 600 prévu pour les onze jours de

l’événement, cela s’appelle partir
avec un sacré handicap. « L’an dernier,
nous avions 400 coupes et on nous en a
volé 250 », poursuit Cloé Picard.
Evidemment, celles ayant l’inscrip-
tion Ruffin sont les plus « prisées »
des petits chapardeurs. « On en voit
beaucoup se faire des services complets
comme ça. » Alors, que faire face à ce-
la ? La consigne a été tentée, ça n’a
pas marché. À regret, il faut se ré-
soudre à verser le champagne dans
des coupes en plastique pour ceux
allant boire à l’extérieur du hall.

VALMY FAIT LES COMPTES
Ou alors, il faut compter sur les
stands voisins. Hier, le bar L’Oasis à
ramené chez Ruffin une vingtaine de
flûtes leur appartenant, que des gens
avaient laissées sur des tables exté-
rieures. À ce bar, ce sont les verres à
bière, « avec une belle décoration », qui

ont tendance à être emportés à la
maison par les consommateurs. « À
partir d’une certaine heure, on est obli-
gé de servir dans des verres en plas-
tique », explique une employée. 
Même constat chez Valmy, où les
amateurs de houblon oublient par-
fois de ramener le contenant de leur
breuvage. « Pour la première fois, cette
année, on a compté nos verres en début
de Foire pour voir à la fin combien il en
restera », annonce Adrien Henrion,
qui a prévu un stock de 500 verres.
Chez le bar du Tapas, ce sont plutôt
les verres de Ricard qui sont fauchés.
« Quand le client t’en demande un et
que tu es obligé de le servir dans un go-
belet en plastique, ça ne le fait pas »,
estime, derrière le comptoir, Jérôme
Vauthier. D’ailleurs, des verres de Ri-
card ont été retrouvés... à la bouteille
géante Nicolas Feuillatte. La boucle
est bouclée. LOÏC BÉCART

Ils se mettent des
verres plein les poches

Non, les flûtes de champagne ne sont pas des souvenirs à emporter. Remi Wafflart

INSOLITE

Les disparitions de ces récipients sont 
monnaie courante sur les buvettes de la Foire.

80
Le jour de l’inauguration, 80 coupes
de champagne ont été volées sur le
stand Ruffin et fils.

COMMERCE
Le parapluie inversé pour éviter d’être rincé
Il fallait l’inventer ! Grâce au parapluie inversé, impossible de
prendre une douche lorsqu’on le referme. Impossible aussi de se
blesser en l’ouvrant. En cas de coup de vent, il ne se casse pas, puis-
qu’il est déjà conçu pour se fermer autrement. Enfin, une fois fermé,
on peut le poser et il tient tout seul. Bref, en un seul mot : pratique !
À découvrir sur le stand de Johann Leprêtre, un Varois qui fait sa
première Foire.

En Image

La tournée
des Miss
Miss Marne, alias Pamela Texier,
21 ans, a fait hier le tour des
stands de la Foire avec sa pre-
mière Dauphine, Laura Lens,
20 ans. On les a notamment vues
au pavillon du futur et au concert
de Christophe Maé.

Des robots 
qui dansent
L’entreprise Samm trading est
partenaire du pavillon du
futur. Ses robots y font régu-
lièrement des démonstrations
de danse.

Exposition
animée
Une exposition animée dont le
thème est « Territoire d’innovation : ensemble pour le rayonnement de
la bio économie » a lieu durant toute la Foire de Châlons-en-Cham-
pagne, sur le stand de la Chambre d’Agriculture. Elle est à découvrir
tous les jours de 10 h 30 à 19 heures (ouverture le 1er septembre à 15
heures/fermeture le lundi 11 septembre à 16 heures).

L’ACTUALITÉ EN FLASH



LA PROMOTION DE LA SANTÉ & DE LA COMPÉTITIVITÉ PAR LA SANTÉ & SÉCURITÉ AU TRAVAIL

Conférence-Débat

lundi 4
septembre

De 15H00 à 17H00

DU 1ER AU 11 SEPTEMBRE 2017

Le risque de mort subite 
est-il dépistable par un ECG infirmier ? 
L’expérience CardioPass en milieu scolaire

SALLE MUSELET
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1
DU CÔTÉ DES CAMELOTS
Au moment de payer : « - Je vous
dois combien ?
– 20 euros ! Plus, si vous êtes de

bonne humeur ! »
Vendre un petit ustensile pour faire
des joints en silicone ce n’est pas si
facile : « Tant que vous ne l’avez pas
vu, vous ne pouvez pas le connaître.
Et si vous avez des amis que vous
n’aimez vraiment plus, offrez leur
les autres, mais vous gardez ceux-
là. »
Une crème à l’escargot ? « Si ça
fonctionne, c’est parce que j’ai 65 %
de bave à l’intérieur. »
Au moment d’annoncer le tarif :
« Gentil garçon, gentil prix… c’est
normal ».
Pendant une démonstration : « On
a acheté le même à la Foire de Paris.
On s’en est jamais servi. »
En présentant son produit : « C’est
un chiffon magique qui fait tout
briller. Donnez-moi vos bagues sans
vous arracher les doigts. Vous allez
voir. Hier, j’ai emprunté les dents en
or d’une passante. Je les lui ai ren-
dues toute luisante. Elle n’a rien re-
marqué, elle avait trop bu. »

2
PRÈS DES RESTAURANTS
Diététique. « Les frites c’est
une bonne idée et c’est super
bon mais le problème c’est que

c’est gras. »
À la crêperie. « C’est dommage, ils
ne proposent que des crêpes. J’aurais
peut-être aimé manger autre
chose. »
Sans discrétion. « Moi j’adore la
Corse et leurs produits sont déli-
cieux. C’est hyper beau la Corse, ma-
gnifique. Tu y es déjà allé ? Moi oui,
c’est une île magnifique. Le seul pro-
blème c’est qu’il y a les Corses. C’est

un fléau. » Pas très sympa, surtout
quand on s’exprime juste à côté du
stand corse de la Foire.

..................................................................

“Ici, on vient pour prendre
de l’argent, pas pour
prendre des canons !”
Un exposant au bar

Un classique au stand de glace.
« C’est super bon la glace maman
mais qu’est-ce que c’est froid. »
Du côté de la Réunion. « Tiens t’as vu
il y a de la bière Dodo. Certainement
qu’elle fait dormir. »

3
AU BISTROT
Avant l’heure… « La chasse, ça
commence le 15, tu sais… Eh
bien moi, le 14, j’ai fait un san-

glier ! Ah oui ! Je l’ai tapé avec mon
Touran. »
Le revers de la médaille Être der-
rière le bar, ça a des avantages et des
inconvénients. L’une des serveuses
peut en témoigner : « Mais, moi,
avant de vous connaître, j’étais
joyeuse, sympathique… regardez,
maintenant, c’est vous qui m’avez
changé ! »
Limite légale Entre deux bulles, le
flirt s’installe… mais pas avec n’im-
porte qui. « – Moi, je drague pas les
filles plus jeunes que la mienne. – Et
elle a quel âge, ta gamine ? –
12 ans. » Précisons, si ça s’avère né-
cessaire, qu’il s’agit là d’une boutade.
Un grand classique « Eh, ton pana-
ché là, y’a pas de bulles ! Soit ton ser-
veur il m’aimait pas, soit ça manque
de panache ! »
Business is business Un exposant,
accoudé à la buvette, au sujet de la
Foire : « Ici, on vient pour prendre de

l’argent, pas pour prendre des ca-
nons ! »
Hey la miss ! « - C’est Miss France
qu’on a vu tout à l’heure ? – Mais
non, c’est Miss Champagne-Ar-
denne. – Bah hé, on nous a pas de-
mandé notre avis à nous les Cham-
pardennais ! Moi j’en veux pas
comme Miss ! »
Cricri d’amour Dans un troquet près
de la scène, duquel la voix de Chris-
tophe Maé se fait entendre comme
s’il figurait sur la playlist de l’établis-
sement : « Tu peux baisser la mu-
sique s’il te plaît ? Parce-que lui, là,
je peux pas l’entendre ! »

agricoles et le chapiteau où se
trouvent les camelots. Soudain, la
prise de conscience : « C’est pas tout
ça, mais j’ai perdu ma femme, moi…
Enfin, c’est pas que je l’ai perdue, c’est
que je ne l’ai pas encore retrouvée. »
Finalement, il l’aperçoit au bout de
l’allée. Ouf…
Près d’un stand de dégustation de
vin où le client ne peut user du droit
de rétractation après achat. « Ça veut
dire quoi rétraction maman ? Retra
quoi ? Rétractation. Je ne sais pas
mon chéri. Peut-être ne pas abuser
d’alcool sur le stand du mon-
sieur. »

4
AU PETIT COIN
Sans scrupules C’est bien
connu, il y a toujours une
longue file d’attente du côté

des toilettes des filles, quand les cu-
vettes dédiées aux hommes sont va-
cantes. Et quand l’envie se fait trop
pressante, qu’importe l’écriteau sur
la porte. « Allez chérie, baisse ta cu-
lotte, c’est moi qui pilote et on va
tous pisser chez les hommes ! »

5
DANS LES ALLÉES
Recherche femme déséspéré-
ment Un groupe d’hommes dé-
ambule entre les machines

Petites phrases
au fil des stands

Un dimanche à la Foire, les langues se sont déliées dans les allées. Remi Wafflart

INSOLITE

Au cœur des allées, au comptoir ou à
table, elles ont attiré notre attention.
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RETROUVEZ-NOUS HALL 3 - Stand 192

SOCIÉTÉ

Ils savent à quel
saint se vouer
Dans la salle Muselet du Capitole,
c’était la bousculade de sainteté, hier
en fin de matinée. Saint Christophe,
Sainte Cécile, Saint Vincent, Sainte
Geneviève, Sainte Anne, Saint Fiacre,
Saint Nicolas, Saint Eloi… Représen-
tant les apiculteurs, la gendarmerie ou

les pompiers, les confréries ont tenu leur messe sous la présidence de
Don Bruno Attuyt, pour qui la Foire est devenue « la fête patronale de
Châlons ». Cette année, la cérémonie accueillait un vénéré de plus : Saint
Albert le Grand, patron des taxidermistes et naturalistes… « et non pas
naturistes ! »

ANIMAUX

La tonte
des moutons,
toujours un carton
Ce spectacle attire toujours l’œil des
familles sur la ferme pédagogique.
Tous les ans, Yoann Rafy vient y
tondre des moutons, avec toujours le
même succès. « À chaque fois, je n’ai
jamais assez de bêtes pour montrer à

tout le monde », constate-t-il. Hier, il a tondu douze ovins et récolté une
dizaine de kilos de laine. Et il ne fallait pas être en retard : en à peine
deux minutes, le mouton se retrouve sans rien sur le dos.

AGRICULTURE

Belle première
de l’interprofession
des semences
Aux côtés de la Fédération nationale
des agriculteurs multiplicateurs de
semences du Nord-Est, et de l’Union
française des semenciers, le Groupe-
ment national interprofessionnel des
semences et plants (Gnis), a terminé
sa première aventure sur la Foire, hier

en fin de journée. Leur stand, situé près du hall 4 dédié à l’habitat, dans
la partie plus agricole de la Foire, était en effet éphémère. « Ces trois
jours ont été productifs. Les gens se sont intéressés aux semences, à notre
rôle. On pense revenir l’an prochain », estime Aline Muzard, du Gnis Paris.

L’ACTUALITÉ EN FLASH

E
xpovibe, c’est le nom de l’ap-
plication qui risque bien de se-
couer le monde digital des
foires-expositions et salons

dans l’hexagone. 
L’objectif de départ est tout
simple : regrouper en une seule et
même application toutes les infor-
mations, pratiques et commer-
ciales, des différents exposants et
des organisateurs. 
« Le monde de la foire et des salons
n’est pas entré dans le monde du di-
gital, expose Virgile Lacroix, com-
mercial de la société conceptrice,
Citaworks, et l’un des quatre
membres à avoir lancé Expovibe
(l’idée est née à la Citadelle, à Éper-
nay). Surtout qu’il y a 1 000 foires et
salons de bonne tenue en France, qui
seront géolocalisables, ou listés par
nom. On ne veut pas en rester à l’ap-
plication de telle foire, qui est éphé-
mère. »

UNE VOITURE À -30 %
Le second but est d’enrichir l’appli-
cation en bonnes affaires liées à la
Foire. Et ce grâce à l’entrée Vibes
(ambiances) sur l’application.
« Chaque exposant est autonome à
100 %. Chacun peut mettre sa vibe,
appuie Virgile Lacroix, 46 ans. Hier
(vendredi), on était avec Monsieur
Guyot (concessionnaire Peugeot, à
Châlons). En 2 minutes, on l’a
convaincu et il a publié une annonce
d’une voiture à -30%. En quatre
touches, les exposants peuvent pu-
blier leur promotion gratuitement. »
Yann Steinberg, 33 ans, le PDG, en-
chaîne : « C’est quand même entre
15 et 30 000 euros une application.
On doit générer une base d’utilisa-
teurs donc pour le moment, c’est gra-
tuit pour les exposants, et ça n’a coû-

té quasi rien à la Foire de Châlons. On
remercie Bruno Forget pour sa
confiance. »
Car avant une éventuelle expan-
sion vers d’autres pays de l’Union
européenne, le duo confirme
qu’ils doivent d’abord convaincre.
« Les visiteurs, mais aussi les expo-
sants. On va les voir un par un afin
de leur expliquer la logique », note
Yann Steinberg.
Du point de vue du visiteur, Vir-

gile Lacroix assure que l’applica-
tion l’aidera à « s’organiser. J’ai une
heure à passer sur la Foire, com-
ment faire ? »
Après le débrief de la Foire, le pro-
chain rendez-vous d’Expovibe se
nomme Viteff (17-20 octobre à
Épernay) durant lequel sera propo-
sé une version 2 de l’application.
NICOLAS PERRIN
L’application est téléchargeable 
sur Googleplay et Applestore.

L’appli qui déniche 
les bonnes affaires

Yann Steinberg est l’un des quatre membres à l’origine de l’application Expovibe. Remi Wafflart

ÉCONOMIE

La société Citaworks, basée à Aÿ, lance Expovibe,
une application pour faire des économies.

“L’APPLICATION A UNE VOCATION UNIVERSELLE”
L’application Expovibe restera-t-elle orientée vers les événements franco-fran-
çais ? Rien n’est moins sûr. « Lundi prochain (aujourd’hui), on doit rencontrer de
grands décideurs de la Région Grand Est, estime Yann Steinberg, le PDG de
Citaworks. Mais l’application a une vocation universelle. Les foires et salons, c’est
environ 10% du marché mondial ».
« L’étranger, l’Europe notamment, c’est 10 000 exposants », poursuit le commer-
cial, Virgile Lacroix, qui précise que l’application a été suivie par Innovact, ainsi
que la BPI.



LOCATIONS : FNAC  CARREFOUR  GÉANT  LECLERC  CORA  AUCHAN  CULTURA DIGITICK.COM ET POINTS DE VENTE HABITUELS 
RENSEIGNEMENTS : LABEL LN 03 83 45 81 60 WWW.LABEL-LN.FR

JEUDI 
16 NOVEMBRE 

20H 
LE CAPITOLE 
CHALONS-EN-
CHAMPAGNE

DIMANCHE 
25 MARS 2018 

18H 
LE CAPITOLE 
CHALONS-EN-
CHAMPAGNE

SAMEDI 
17 FÉVRIER 2018 

20H 
LE CAPITOLE 
CHALONS-EN-
CHAMPAGNE

DU JEU. 18 
AU DIM. 21 

JANVIER 2018
LE CAPITOLE 
CHALONS-EN-
CHAMPAGNE

SAMEDI 
10 FÉVRIER 2018 

20H 
LE MILLESIUM 

ÉPERNAY

COMPLET

VENDREDI 
1er DÉCEMBRE 

20H 
LE CAPITOLE 
CHALONS-EN-
CHAMPAGNE

VENDREDI 
22 SEPTEMBRE 

20H 
LE MILLESIUM 

ÉPERNAY

SAMEDI 
27 JANVIER 2018 

20H30 
LE CAPITOLE 
CHALONS-EN-
CHAMPAGNE
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1
VITIBOT 
La start-up Vitibot de Châlons pré-
sente une machine agricole auto-

nome. Vitibot a posé un système
d’automatisation sur un engin exis-
tant. « La machine fait un travail de
charrue. Elle se guide dans les rangées
de vignes et est capable de faire demi-
tour elle-même. C’est un guidage au la-
ser. Elle peut s’occuper de parcelles
toute seule, annonce Cédric Bache,
président de Vitibot. Elle fonctionne
jour et nuit, sans herbicide. De plus, le
système de pulvérisation de produits
contre les maladies est confiné : on
pulvérise dans un périmètre défini. » Le
projet ? « Cette machine est un proto-
type, présentée dans les vignes de
Champagne. Le but, c’est d’en faire une
autre sur le même modèle, plus grande,
électrique et non thermique, avec aussi
de l’électronique. Elle devrait être com-
mercialisée fin 2018. »

2
NEXXTEP TECHNOLOGIES
Cette start-up châlonnaise,
baigne dans la « smart agricul-

ture », résume Valentine Foursguérin,
chargée de communication et de
marketing. La start-up présente dif-
férents produits permettant de facili-
ter la vie et le travail des agriculteurs.
« Le keyfield enregistre le produit phy-
tosanitaire utilisé par l’agriculteur, et
ce que celui-ci fait en termes de pulvé-
risation », décrti la spécialiste. Dans
le même genre, le trackfield assure la
traçabilité des engins agricoles :
« Cette machine enregistre l’activité
faite avec les tracteurs, et repère sur
quelle parcelle les machines tra-
vaillent. » Ces deux objets laissent des
messages sur téléphone, ordinateur
ou tablette. Enfin, le Key P alerte
l’agriculteur, via une sonnerie, s’il ne
porte pas la tenue réglementaire,
comme son casque ou ses gants.
Tous ces produits sont commerciali-

sés depuis six mois pour les coopéra-
tives agricoles.

3
ARTECHDRONE
L’entreprise Artechdrone de
Reims développe un projet avec

des drones. « Il s’agira d’utiliser une
aile volante, une variété de drone. On
va mesurer la santé des plantes dans
les champs en prenant des photos, afin
de voir lesquelles ont besoin d’azote »,
explique Pierre Bague, ingénieur
chez Artechdrone. L’aile volante a
1 h 15 d’autonomie et peut parcourir
300 hectares par vol. La commercia-
lisation de cette activité est prévue
pour début 2018. L’entreprise com-
mercialise déjà des drones pouvant
entre autres nettoyer des façades.
Les drones de l’entreprise peuvent
voler jusqu’à 150 mètres. « Ils sont
autonomes mais ont toujours besoin
d’un télépilote », rappelle Pierre
Bague. KÉVIN MONFILS

Ils font l’agriculture
du futur

Pierre Bague présente l’aile volante, une variété de drone.

TECHNOLOGIE

Le pavillon du futur présente des objets ou machines
innovants pour le travail des agriculteurs.

AUJOURD’HUI
Journée des Vitrines de France à
partir de 9heures, au Capitole en Cham-
pagne. Cette journée est axée sur
l’échange et l’exemplarité des principaux
acteurs des centres-villes, et permettra de
découvrir la vision des Vitrines de France
du commerce d’aujourd’hui et de de-
main, ainsi que les solutions clés de
succès qui boostent l’attractivité des
villes.

Des animations sont prévues sur le
stand de la Ville : l’équipe des musées
fera participer les visiteurs à un quiz
interactif sur le stand. La direction de
l’environnement lancera la nouvelle
campagne de promotion du compostage
toute la journée. À 11 h 30 : le réseau
CréaChâlons accueillera deux nouveaux
partenaires au sein de son réseau et les
présentera sur le stand de la Chambre de
Commerce et d’Industrie.

Une conférence est organisée par le
Crédit Agricole Nord Est et la FDSEA de la
Marne le lundi 4 septembre, en salle
Millésime du Capitole-en-Champagne. Le
thème : « Quelle politique européenne
pour répondre aux évolutions de notre
Agriculture ? »

Un cycle de conférences-débats est
organisé par l’association régionale des
services de santé au travail et l’AMTER.
Ce lundi 4septembre de 15 à 17 heures,
le thème abordé sera « Le risque de mort
subite est-il dépistable par un ECG
infirmier ? L’expérience CardioPass en

milieu scolaire ».

Un concert de Bob Sinclar est organisé
dans le cadre du festival Foire en scène à
19h30.

DEMAIN
Des dégustations de champagne sont
organisées par la SGV Champagne avec
Les Champagnes de Vignerons partenaire
du Grand Reims et de la ville de Reims.
Elles ont lieu sur le stand « Reims, terre
d’effervescences », le mardi 5 septembre
de 16 à 18 heures, le vendredi 8 sep-
tembre de 15 à 17heures et le dimanche
10 septembre de 11 à 13 heures. Dégus-
tations gratuites et sans réservation. Elles
seront animées par Franck Wolfert,
formateur à la dégustation chez Vins et
Atmosphère.

Un cycle de conférences-débats est
organisé par l’association régionale des
services de santé au travail et l’AMTER.
Ce mardi 5 septembre de 15 à
17 heures, le thème abordé sera « La
réduction des TMS et RPS augmente-elle
la productivité ? Des exemples dans
plusieurs secteurs industriels ».

Un après-midi de débats est organisé
par le Conseil économique social et
environnemental régional le mardi
5septembre à 14heures, au Capitole en
Champagne (espace Feuillatte). Le thème
sera : « L’égalité territoriale du Grand Est :
Mission impossible ? ».

RENDEZ-VOUS
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LE PROVERBE

« Beau temps 
à la Foire, 

le commerçant 
rentre l’argent 
dans le tiroir. »

Le plus rapide, 
tu seras
Le succès du stand de balais ma-
giques est considérable et le ven-
deur ne s’y trompe pas. Sa tech-
nique : faire la démonstration et
annoncer que les cinq premiers à
lever le doigt auront cet objet à
10 euros au lieu de 30. Effet ga-
ranti. Alors, si toi aussi tu veux
faire des économies, entraînes-toi
à être vif du bras !

LE CONSEIL

Le lundi au soleil, ce n’est pas pour
la Foire. Le temps se couvre et les
rayons auront du mal à transpa-
raître au milieu des nuages. Ce
n’est pas franchement idéal pour
faire briller les carrosseries des
machines agricoles. 

20°C
LA MÉTÉO

RESTAURATION
25e anniversaire
pour le petit
Breton
Un quart de siècle ! 25 ans déjà que
Yannick emmène son petit Breton à
la Foire de Châlons. Et sa première,
il s’en souvient comme si c’était
hier : « À l’époque, j’avais 18 mètres

carrés », se remémore celui qui s’est spécialisé dans les spécialités
bretonnes. Aujourd’hui, le patron bénéficie de 80 mètres carrés où
viennent s’installer des tables prisées par les habitués. « On a une
clientèle qui revient chaque année. Cela fait toujours plaisir. C’est par
passion que l’on fait ce métier », lance Yannick avant de repartir au
boulot.

L’ACTUALITÉ EN FLASH

LUNDI 4 SEPTEMBRE  
Ils accompagnent l’innovation #1

15h à 19h I Table ronde, débat
La Fabrik du Sport 

Temps de rencontre et d’échange avec les acteurs du réseau thématique 
sport de la French Tech.
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LES AVOCATS CONSULTENT
sur la 71ème Foire Exposition de Châlons-en-Champagne

Renseignements ORDRE DES AVOCATS - Maison de l’Avocat, 1 rue Perrot d’Ablancourt
51000 CHÂLONS-EN-CHAMPAGNE - Tél 03 26 68 08 08 - Fax 03 26 68 40 80

avocats.chalonsenchampagne@wanadoo.fr - www.barreau-chalons.fr

ON A TOUS
UNE QUESTION À POSER
À UN AVOCAT 14

12
22
19
00
V
D

POSEZ VOS QUESTIONS
• par mail à l’adresse :

questionsauxavocats@gmail.com
• ou déposez-les, sous enveloppe
 cachetée, sur le stand  de la
 foire.

En partenariat avec le journal 

LES AVOCATS RÉPONDENT
À DES QUESTIONS

FORMULÉES
PAR LES LECTEURS

JOURNÉE
DE CONSULTATIONS

POUR PARTICULIERS ET ENTREPRISES
sur le Parvis d’Honneur de la Foire

le jeudi 7 septembre de 11h à 18h

14
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20
35
00
V
D

V
ous connaissez les dents de
loup ? » Thierry Terreaux s’em-
pare d’une tomate, ce qui me
laisse sans voix. Certes, il est

chef de cuisine au Mess des officiers
du 61e Régiment d’artillerie (Chau-
mont) mais ses seuls ennemis à la
Foire de Châlons sont les légumes qui
ont pris un coup de chaud. « Il faut
des produits de très bonne qualité et
des couteaux aiguisés. » Sa panoplie
de sculpteur de légumes étonne. Au-
cun couteau japonais à l’horizon,
hormis « une vacherie » en céramique
qui tranche vite les doigts en cas de
dérapage.
Me voilà prête. « Le principal, c’est de
s’amuser », insiste le chef. Diantre, je
n’arrive pas à lever les zestes
d’orange avec le canneleur. Normal,
l’orange entre mes mains n’est pas
« lisse ». Nouveau fruit. Super. Dans
mon élan, j’arrive trop près de la base
et me retrouve avec un minuscule
rond intact à couper. Résultat, les
treize cure-dents piqués à intervalles
réguliers sont « trop évasés ». Le long
ruban de zest tressé, le résultat sur-
prend le chef : « Il est superbe, ce pa-

nier ! » Prélever un ruban continu
dans une tomate devient un jeu d’en-
fant. Et hop, une jolie rose vient gar-
nir le panier. Son art de la transmis-
sion invite à aller plus loin : pomme
sifflet, fleur dans un navet, dessins
sur une courgette… Chacune repart
avec ses créations. « Ce panier, cela va

vite à faire et les enfants adorent ! » Le
chef les accueille chaque week-end
sur le stand de l’Association française
des maîtres restaurateurs, où il
œuvre bénévolement depuis trois
ans, par amitié pour Thierry Landra-
gin, président de la délégation
Marne. NANCY GOUIN

La sculpture de fruits 
et légumes

Thierry Terreaux trouve ma création très réussie. Grâce à vous, chef ! Anne-Sophie Coursier

J’AI TESTÉ POUR VOUS



Au Feu de Bois
La brasserie

« Au Feu de Bois »
vous accueille

à l’entrée
de l’espace scénique

SPÉCIALITÉS :
choucroute, entrecôte, moules

et spécialités à la broche :
porcelets et jarrets, frites fraîches maison

14
11
58
87
00

BOUCHERIE DEMI-GROSSISTE - VENTE AU DÉTAIL - SUR COMMANDE

Menu à la carte - Grillades
Spécialités

Viande bovine race Charolaise

14
07
65
82
00

2 bis, route de Montmirail - FAGNIÈRES - RÉSERVATIONS tél. 06 71 24 12 75

AIR LIBRE - ENTRÉE CROIX-DAMPIERRE - ALLÉE R STAND 879

De 19h à 21h

Ambiance Cabaret Lunch
Dès 22h on s’éclate...

A 879 TERRASSE

14
077
65
8

65

SOIRÉE MUSICALE avec
Virginie Rohart et Richard Goujon

MARMITE DU JOUR 14€

Goulash de bœuf
Pomme vapeur

RRESTAURANTESTAURANT

2 spécialités
pour vous garantir la meilleure qualité

JAMBON À L’OSJAMBON À L’OS

et JARRET GRILLÉJARRET GRILLÉ

HALL 1HALL 1

Allée BAllée B
(à proximité de la 

bouteille de champagne)

14
08
49
87
00

Restaurant - Bar
TAPAS

A côté de la bouteille de champagne

Fondue champenoise,
Salade périgourdine,

Jarret braisé, Tête de veau

14
12
21
57
00

FOIRE DE CHÂLONS du 1er au 11 septembre 2017
Hall 1 en face du PMU

Andouillette 5A - Jarret - Entrecôte
Jambon à la broche - Bavette d’aloyau
Saucisse bretonne - Salade Bigouden
Noix de St-jacques - Cassoulet Breton

Crêpes et Galettes

Restaurant LE PETIT BRETON
Plat typique 100% Breton

-5%       offert sur votre addition avant midi*

*Sur présentation de ce coupon et votre arrivée avant midi, remise de 5% sur votre addition

Servis
avec

FRITES 
MAISON14
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P
résenter un état des lieux du
commerce en centre-ville en
France et surtout parler des
solutions pour le relancer à

dans la ville préfecture... C’est une
première pour les Vitrines de Châ-
lons-en-Champagne : s’appuyer
sur le premier événement de la
ville centre pour échanger sur les
problématiques du commerce en
centre-ville châlonnais et trouver
ensemble des solutions. « La Foire
est un événement majeur pour le
commerce. C’est le lieu idéal pour
capter du monde, les acteurs écono-
miques », précise Brigitte Provoost,
présidente des Vitrines de Châ-
lons.

...............................................................

“Nous allons apprendre
beaucoup de choses et
nous allons pouvoir nous
inspirer de son contenu”

Brigitte Provoost
Ainsi, en avant-première, le direc-
teur fondateur des centres-villes
en mouvement, Pierre Creuset,
viendra présenter le baromètre
des centres-villes et des com-
merces en exposant les usages et
les attentes de Français. « Cette pré-
sentation est un bon outil pour les
professionnels. Nous allons ap-
prendre beaucoup de choses et nous
allons pouvoir nous inspirer de son
contenu. »
La Galerie de l’Hôtel de ville sera
également évoquée au cours de
cette matinée de travail. « Les com-
merces éphémères pourraient être la
solution pour relancer l’espace. Nous
en discuterons. »
Le maire Benoist Apparu fera un

point d’étape sur le Mess des en-
trepreneurs. « Ce concept est une
première en France. Il peut aussi ap-
porter à la redynamisation du
centre-ville. Nous échangerons éga-
lement. »
Au cours de la matinée, les prési-
dents des chambres de commerce
et d’industrie seront de la partie.
Les présidents des Vitrines de
Saint-Dizier, de Verdun, d’Epernay
seront également présents. « Ils
partegeront leur expérience. Ce sont
des villes qui rencontrent aussi notre
problématique. On peut voir avec
eux comment ils prennent le contre-
pied. »
Le cocktail déjeunatoire sera aussi
l’occasion de partager ses idées,
notamment sur la manière dont
les commerçants peuvent résister
à Internet et aux grandes zones
commerciales. « Nous avons un très

beau centre-ville avec de belles bou-
tiques. On trouve tout à Châlons, à
nous de le faire savoir. » La matinée
devrait motiver les troupes.
ANNE-SOPHIE COURSIER

Pour redynamiser
le centre-ville

Brigitte Provoost attend ce matin les commerçants châlonnais pour échanger sur le centre-ville.

ÉCONOMIE

Les Vitrines de Châlons organisent une matinée
de travail ce jour. Les commerçants sont attendus.

LE PROGRAMME
● À 9 heures, accueil des partici-
pants avec les croissants.
● À 9 h 30, présentation des Vitrines
de France par le président Jean-Pierre
Lehman et des Vitrines de Châlons-
en-Champagne par la présidente
Brigitte Provoost, puis le baromètre
des centres-villes et des commerces
au niveau national.
● À 10 h 30, Jean-Pierre Lehnam,
animera un débat portant autour de
l’évolution du commerce en centre-
ville.
● À 12 h 30, cocktail déjeunatoire.

C’est une tradition : la journée de
l’artisanat a lieu aujourd’hui, au vil-
lage des métiers, à proximité du
stand de la Ville de Châlons. Le
thème change chaque année. Cette
fois, c’est la coiffure. L’événement est
co-organisé par l’Unec (Union natio-
nale des entreprises de coiffure) et
donc le village des métiers.
« Un concours de coiffure est prévu.
Des candidats doivent relever un chal-
lenge sur des modèles. Ils seront notés
par un jury. La remise des prix est pré-
vue à 17 heures », révèle Anne Vacel-
lier, chargée de communication à la
Chambre des métiers et de l’artisanat
de la Marne. Le concours sera lancé
par Bernard Stalter, président de la
Chambre des métiers et de l’artisanat
du Grand Est, président national de
l’Unec et conseiller régional délégué
à l’artisanat.

AVEC GAUTHIER MAGNETTE
« À 15 heures aura lieu la conférence de
Raphaël Perrier, un coiffeur connu au
niveau national et international. À
16 h 30, ce sera un défilé coiffure, orga-
nisé par Gauthier Magnette », poursuit
Anne Vacellier. Châlonnais, Gauthier
Magnette fait partie de l’équipe de
France de coiffure. Enfin, cette jour-

née sera marquée, à 18 heures, par la
remise du prix de l’artisanat, qui ré-
compense les quatre meilleurs
stands d’artisans de la Foire.
Le village des métiers valorise l’ap-
prentissage en Champagne-Ardenne.
Il a été créé par la Chambre des mé-
tiers de la Marne, avec le CFA de Châ-
lons Alméa 51 et le BTP CFA de la
Marne. Il accueille pour la première
fois cette année l’Institut supérieur
de promotion industrielle (IPI) de
Châlons. Un après-midi job dating
est prévu mercredi. KÉVIN MONFILS

La journée de l’artisanat,
c’est aujourd’hui !

Bernard Stalter lancera le concours de coiffure.

ÉDUCATION



Aujourd’hui

Lundi 4 septembre 2017

un ENSEMBLE LITERIE Un matelas réf naturial bloc 
100% latex naturel 160x200 + 2 sommiers + 2 jeux de pieds + 2 jonctions

d’une valeur de 3300 €
(livraison et installation gratuite dans un rayon de 30 km)

avec notre partenaire
Literie ligne Passion - Pierry

***Le gagnant de la super dotation sera désigné par tirage au sort  à l’issue du jeu parmi les bulletins de jeu réceptionnés.

Ph
ot

os
 n

on
 c

on
tra

ct
ue

lle
s

Du 1er au 11 septembre 2017
71e FOIRE DE CHALONS

Vendredi Lundi

Nom  .............................................................................................Prénom  ........................................................................................

Adresse  .............................................................................................................................................................................................

Code postal  ................................................... Ville ............................................................................................................................ 

Date de naissance ....../....../............ Tél.  .....................................E-mail  ..............................................@ ........................................
Jeu gratuit sans obligation d’achat du 1/09/17 au 11/09/17
Le règlement complet et détaillé est déposé en la SCP Marc TEMPLIER & Brice TEMPLIER, société civile et professionnelle d’huissiers de justice associés à Reims (Marne), 4, rue 
Condorcet, de même qu’un exemplaire des documents destinés au public. Le règlement peut être obtenu sur simple demande auprès du service Marketing de l’Union - 14, rue Edouard-
Mignot - 51083 REIMS cedex.
Pour jouer, remplir le bulletin ci-dessus le déposer dans l’urne située sur le stand de l’Union. Possibilité de déposer le bulletin de participation dans la boîte
aux lettres de l’agence de Châlons-en-Champagne (18, rue du Lycée). Un tirage au sort aura lieu chaque soir de la Foire de Châlons-en-Champagne pour chaque jour de jeu. Un ultime 
tirage au sort aura lieu à l’issue du jeu pour désigner le gagnant de la super dotation. Aucun envoi par voie postale ne sera pris en compte. Ouvert à toute personne majeure domiciliée en 
France. Une participation par personne par journée de jeu. Retrouvez les noms des gagnants dans votre journal l’Union du dimanche 17 septembre 2017.

Dotation du Lundi 4 septembre 2017

Retrouvez-nous sur notre stand Hall 2
et déposez votre bulletin de jeu

Gagnez

Avec  partenaire offi ciel de la Foire de Châlons

et tentez de remporter la SUPER DOTATION***
Les gagnants de ce jour seront désignés par tirage au sort ce soir.
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•  CENT EUROS • CENT EUROS • CENT EUROS •   CENT EUROS • CENT EUROS • CENT EUROS • 

2 x 1 bon d’achat
d’une valeur de 100 €*

avec notre
partenaire
Optic 2000

Châlons/St-Memmie
*Validité 31 décembre 2017
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•  CENT EUROS • CENT EUROS • CENT EUROS •   CENT EUROS • CENT EUROS • CENT EUROS • 

3 x 1 bon d’achat
d’une valeur de 100 €**
avec notre
partenaire

La Malle Poste
Châlons

**Validité 31 décembre 2017
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O
n est là tous les ans, avec le
sourire et la banane. » Pierre
Manny, 27 ans, a de la
tchatche pour vendre sa cein-

ture, dite « magique ».
Car, c’est bien connu, tout est ma-
gique sur la Foire. Mais sur ce
stand, la démonstration de la cein-
ture boa à deux poches, anti-pick-
pockets et qui peuvent contenir
des smartphones, clés, porte-
feuille ou encore une bouteille
d’eau de 50 centilitres, fait son ef-
fet.

LE RUSH DANS L’APRÈS-MIDI
« C’est la troisième année qu’on pré-
sente le produit, qui est sorti il y a
quatre ans », énonce hier matin,
Pierre Manny, ancien maçon. 
Plus tard, dans l’après-midi, vers
15 heures, le public est encore plus
présent. « C’est combien ? 3 eu-
ros ? », interroge ce monsieur. « Et

la marmotte, elle met le chocolat
dans l’alu », sourit Pierre Manny,
qui confie que sa stratégie com-
merciale n’est pas agressive. « Je ne
suis pas là que pour prendre de l’ar-
gent, je suis là aussi pour rendre ser-
vice et je n’ai jamais forcé qui que ce
soit à acheter. »
Sylvie, de Jasseines (Aube), té-
moigne : « On ne sait jamais pour le
sport, pour prendre le strict néces-
saire. Ce modèle avec une petite fan-
taisie m’attire bien. » Elle finira par

acheter la ceinture boa, tout
comme une bonne dizaine de per-
sonnes en un quart d’heure.
D’après Pierre Manny, l’explication
d’un tel succès est simple : « Cette
banane en élasthanne, qui fait 7 fois
sa taille, est la banane du 21e siècle.
La ceinture représente une alterna-
tive au sac à dos, au sac à main, pour
les jours où il n’y a que l’essentiel à
prendre. Elle a été primée au dernier
concours L’Épine. »
Durant l’après-midi, il y a aussi ces
visiteurs qui réfléchiront puis pas-
seront -ou non- au stand, situé
sous le chapiteau, hall des dé-
monstrateurs. 
L’objet décliné en bleu, vert, violet,
orange et autres modèles fantaisie,
est disponible jusqu’au 11 sep-
tembre, avant de rejoindre la foire
de Metz. « Avec Châlons, deux foires
de plaisir », conclut Pierre Man-
ny. NICOLAS PERRIN

La ceinture boa 
envoûte les visiteurs 

En un quart d’heure, hier après-midi, Pierre Manny a eu une dizaine d’achats de la ceinture boa. Remi Wafflart

COMMERCE

Pierre Manny a le verbe facile quand il s’agit de vendre sa
ceinture boa, qui n’est pas si futile que ça. Explications.

12
C’est le prix, en euros, d’une ceinture
boa. Si l’achat se fait par deux,
le prix passe à 10 euros pièce.


